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PAYS-DE-LA-LOIRE
La région compte 482 adhérent-e-s 
réparti-e-s en 10 sections, elles-
mêmes réparties en 2 fédérations

Loire-Atlantique (fédération)
Nantes-Pays Nantais	
Saint-Nazaire  		

Maine-et-Loire
Angers

Mayenne
Laval 

Sarthe	
Le Mans 		  
Mamers
	
Vendée (fédération)
La Roche-sur-Yon 	
Les Sables-d’Olonne	  
Luçon	  
Noirmoutier-Nord-Ouest-Vendée	
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édito
Défendre des droits et des libertés 
relève de l’absolu et de la contingence. 
L’absolu tient à la double affirmation de 
l’universalité et de l’indivisibilité. Pas de 
« mais », pas de « sauf » qui viennent 
en limiter sournoisement le champ ou 
la portée. La contingence, elle, tient 
aux mouvements du monde et des 
rapports de forces et des dominations qui 
structurent leurs sens et leurs contenus. 
Ainsi, d’une certaine façon, la Ligue des 
droits de l’Homme doit-elle toujours se 
confronter aux mêmes adversaires 
– la raison d’Etat, les idéologies de 
haine, les dégâts de l’exploitation du 
travail et de l’exclusion, sous toutes ses 
formes – mais ne peut jamais procéder à 
l’identique. Les configurations politiques, 
institutionnelles, territoriales changent ; 
les menaces adoptent de nouveaux 
visages, de nouvelles méthodes ; 
l’implication des citoyennes et citoyens, 
elle aussi, se modifie au gré des espoirs 
et plus souvent encore des frustrations… 
Par voie de conséquence, les modes 
de la riposte, de la protestation et de 
l’apport au débat public se modifient, 
eux aussi.

D’où, pour la LDH, une double et 
formidable responsabilité ; savoir rester 
soi-même, sans rien renier de son 
histoire, de ses engagements, de ses 
principes, et se mettre en capacité d’être, 
toujours mieux, d’ici et de maintenant. 
C’est un défi que peu d’associations 
sont aujourd’hui en mesure – ou même 
en désir – de relever. Mais c’est un défi 
incontournable, peut-être même le défi 
majeur qui soit devant la LDH. 

Elle travaille à le relever, au rythme de 
ses mobilisations et dans le cadre de ses 
engagements, dans un contexte devenu, 
au cours de ces deux dernières années, 
aussi exigeant que difficile. 

La période qui s’est écoulée depuis le 
congrès de Niort a en effet combiné le 
désenchantement et la montée des périls. 
L’un a nourri un sentiment général de 
défiance, affaiblissant dangereusement 
l’éthique politique, la démocratie et 
la citoyenneté. 

Les autres ont pris le visage hideux de 
la haine raciale, de l’antisémitisme, de 
l’islamophobie, de la violence terroriste, 
pour agresser les fondamentaux 
républicains, singulièrement l’égalité. 
L’extrême droite et ses idées se sont 
ainsi imposées au centre du jeu politique 
français d’autant plus facilement qu’une 
large partie des médias et de la droite 
républicaine ont légitimé la légende d’un 
Front national devenu un parti « comme 
les autres ». 

Sur une toile de fond marquée par une 
situation économique et sociale difficile, 
par le paradigme de l’austérité et de son 
cortège d’injustices, de discriminations 
et d’exclusions, cette combinaison 
délétère d’impuissance et de démagogie 
haineuse nous a mis et nous met encore 
à rude épreuve. Il s’agit en effet à chaque 
fois de répondre présent partout sans 
pour autant s’éparpiller, de faire face à 
chaque atteinte aux droits, dans le cadre 
d’une stratégie d’organisation, avec ses 
priorités et ses points forts. Il s’agit de 
peser sur le présent tout en préservant 
l’avenir, d’articuler chaque droit, chaque 
liberté à la grande chaîne dont il n’est 
qu’un maillon…

Nous nous y sommes employés lors 
de chaque soubresaut, chaque drame, 
chaque désillusion, en œuvrant à des 
expressions et des ripostes unitaires, 
avec la préoccupation essentielle 
de rassembler autour de valeurs 
universalistes et d’articuler ces ripostes 
à l’horizon plus général de défense des 
libertés, de promotion des droits et de 
la démocratie. Cela s’est singulièrement 
vérifié contre le racisme, contre les idées 
d’extrême droite, contre l’antisémitisme 
et l’islamophobie. Cela s’est également 
vérifié face à un gouvernement cultivant 
de plus en plus de postures contournant 
le cœur des problèmes pour en rester 
à leur périphérie, sur un mode d’autant 
plus autoritaire. On pense aux mesures 
concernant le monde du travail, à la 
loi sur les étrangers, à celle sur le 
renseignement, aux modifications de la 
loi de 1881 concernant le délit d’apologie 
du terrorisme et de racisme… 

Ainsi avons-nous développé, ces deux 
années durant, notre activité, sur une 
grande diversité de terrains, autour 
d’une multitude d’enjeux essentiels : 
droits des étrangers, égalité femmes-
hommes, défense des mineurs isolés 
étrangers, pour la réhabilitation 
des fusillés de la Grande Guerre, 
contre les discriminations, enjeux de 
développement durable… 

Ce travail de titan est à mettre au compte 
des femmes et des hommes qui, partout 
et au quotidien, portent l’identité de la 
LDH, sa réflexion et sa capacité d’action.

Cette capacité – dont on comprend 
bien, au vu des problèmes posés, 
qu’elle est largement insuffisante – doit 
faire l’objet de l’attention de chacune 
de nos sections, de chaque ligueuse, 
chaque ligueur. Car à l’image du héros 
du Guépard de G. T. di Lampedusa, 
nous pensons qu’il faut, si nous voulons 
pouvoir continuer, travailler à changer. 

Ce changement est celui d’un 
déploiement vital : la modernisation et 
la croissance de nos outils Internet, la 
campagne d’adhésion en cours ne sont 
que les aperçus de ce qu’il nous reste 
à engager. Cela implique la vie de nos 
sections, la qualité du débat qui s’y mène, 
la meilleure diffusion de notre excellente 
revue Hommes & Libertés.

Il nous revient d’y travailler dans 
les années qui viennent. Ayons à cœur 
de le faire en toute indépendance des 
pouvoirs et des institutions, en inscrivant 
notre richesse thématique dans la 
perspective d’une réponse aux défis que 
nous identifions comme stratégiques pour 
l’avenir. Car il n’est écrit nulle part… 

Pierre Tartakowsky
Président de la LDH
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 L’ensemble des militant-e-s que nos 
activités diverses nous permettent de 
croiser nous indique qu’elles/ils vivent 
des formes de démobilisation diverses 
associées à une fragmentation 
progressive de notre société. 
L’envie de lutter contre les replis sur soi 
et pour la promotion de l’altérité est 
paradoxalement grandissante. Les 
attentes sont à la hauteur des enjeux. 
Les demandes d’efficacité et de 
mutualisation sont attendues. 

La délégation LDH des Pays de la Loire 
entend jouer tout son rôle dans la 
construction d’un paysage militant 
identifiable où chacun trouve rapidement 
sa place pour faire avancer nos valeurs 
communes. L’échelle régionale, tant pour 
les financements que pour la 
mutualisation des formations et des 
pratiques paraît, dans ce contexte, très 
pertinente. A chacun-e de nous de s’en 
saisir. Une course de vitesse est engagée 
depuis déjà quelques années, « la bête 
immonde » est à nos trousses. 
Alors soyons réactifs et efficaces, notre 
joie de vivre fera le reste.    

Défendre les droits 
des étrangers
Toutes les sections des Pays-de-la-Loire 
se sont engagées dans 
l’accompagnement de demandeur-euse-s 
d’asile en lien avec elles concernent des 
demandeur-euse-s d’asile déboutés 
(couple, personne seule, ou famille), 
dans une démarche de recours, dans des 
démarches d’étranger-e malade, 
d’autorisation pour travaille. 
La section de Saint-Nazaire a été 
signataire de la lettre ouverte à la 
députée et au sénateur sur la politique 
d’immigration.
Les militants de la section de Nantes et 
du pays nantais, du Mans et d’Angers 
tiennent des permanences pour les droits 
des étrangers. L’accueil du public est 
ouvert pendant deux heures mais le suivi 
des dossiers demande beaucoup de 
temps, une technicité juridique très 
pointue et évolutive, sans compter une 

solidité psychologique de plus en plus 
rudement mise à l’épreuve par les 
conditions d’accueil et de traitement qui 
sont faites aux personnes étrangères.
En lien avec cette pratique de défense 
des droits, la section poursuit ses 
interpellations politiques en co-animant 
des collectifs dédiés (Ucij, RESF, 
Romeurope).

Sur Nantes, en plus de l’accueil des 
personnes et du soutien à la construction 
des dossiers, la permanence se réunit en 
session de formation une fois par mois.
A Angers, deux après-midis de formation 
se sont tenus en janvier et mars 2014. 
La section LDH s’est également investie 
dans la préparation et la mise en place 
de la Journée mondiale des réfugiés le 
20 juin, dans les jardins du Mail, à 
Angers.
A Mamers, une projection du film Eclat,  
suivie d’un débat, a été organisée en 
décembre.
Enfin, la section de la Roche-sur-Yon a 
visité un centre d’accueil avec les élus, 
le 31 janvier. Elle a également organisé 
une conférence-débat avec le Genepi 
« Le Cimetière des vivants » sur la 
politique migratoire en France.

Lutter contre 
les préjugés, 
les propos racistes, 
antisémites 
et xénophobes
La Ligue des droits de l’Homme refuse 
toute discrimination et combat toutes 
les formes de racisme et d’antisémitisme. 
La LDH mène un combat quotidien contre 
toutes les formes de racisme et de 
discrimination. Elle refuse d’enfermer 
la lutte contre le racisme et 
l’antisémitisme dans quelque démarche 
communautaire que ce soit  : si chaque 
forme de racisme est spécifique, toutes 
les victimes se valent et la réponse doit 
être universelle face à un mal universel.
Débat ouvert le 6 mars sur le thème 

« Contre le racisme, contre ce Nous qui 
désigne l’Autre comme responsable des 
difficultés de toutes et tous, imposons 
l’égalité des droits », suivi d’un débat 
autour de l’appel national Pour un avenir 
solidaire, le 2 octobre, à la Manufacture 
des tabacs à Nantes.

Aux Sables d’Olonne s’est tenue la 
projection du film A la vie, à la mort, 
suivie d’un débat sur la colonisation et 
l’esclavage.  

Saint-Nazaire a participé à l’organisation 
de la commémoration de l’abolition de 
l’esclavage le 10 mai 2014 : l’ensemble 
du bureau était presque au complet pour 
écouter les lectures (paroles d’esclaves) 
et voir l’exposition, tout ceci dans le cadre 
d’une cérémonie sobre associant un 
public attentif. La distribution du tract 
commun Mrap et LDH sur le front de mer 
« La traite négrière et l’esclavage, crimes 
contre l’humanité » a été un succès.

Promouvoir  
les solidarités
Dans un monde où les atteintes aux 
libertés sont courantes, la LDH dénonce 
le recours à la terreur, les crimes contre 
l’humanité, la répression brutale des 
mouvements sociaux et des dites 
« minorités », les violations massives et 
délibérées des populations civiles. 
Avec la Fédération internationale des 
droits de l’Homme (FIDH), avec 
l’Association européenne pour la défense 
des droits de l’Homme (AEDH), avec le 
Réseau euro-méditerranéen des droits de 
l’Homme (REMDH), la LDH est solidaire 
des victimes d’atteintes à tous les droits.

Le 25 juin, le 16 juillet, le 9 août et 
28 août, les sections de Nantes et du 
pays nantais et du Mans ont appelé à 
manifester en solidarité avec le peuple 
palestinien.

La section de Saint-Nazaire a engagé un 
partenariat avec la Ligue togolaise des 
droits de l’Homme (LTDH). 

LA LDH Pays-de-la-loire 
EN ACTION EN 2014
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Lors d’un voyage en janvier, Yves 
Coquard, membre de la LDH, a fait un 
exposé sur « Ecologie, quels enjeux pour 
les droits de l’Homme ? », auprès du 
Forum des jeunes de la LTDH. Il a 
également participé à un séminaire du 
Haut Commissariat aux réfugiés 
(UNHCR) à Lomé, où il a pris  
de nombreux contacts auprès de 
fonctionnaires de ministères, de juristes, 
etc.

Au début du mois de juillet, ainsi qu’en 
septembre, les trois élus FN de Saint-
Nazaire ont fait paraître un article 
dénonçant l’attribution de subventions à 
certaines associations (dont le 
Mouvement de la Paix, le Mrap et la 
LDH). Un communiqué commun a été 
rédigé en réaction.

Œuvrer pour plus 
de démocratie 
et nourrir le débat 
citoyen
La LDH s’inquiète des atteintes aux 
libertés publiques aggravées par des lois 
sécuritaires qui font des prisons des lieux 
d’inhumanité et de violence. De même, 
la LDH agit pour l’indépendance de la 
justice, pour la présomption d’innocence. 
La LDH est de toutes les mobilisations 
contre l’extrême droite en France et 
dénonce leurs politiques discriminatoires. 
Enfin, les technologies de l’information et 
de la communication, si elles constituent 
d’indéniables avancées, peuvent devenir 
des outils de surveillance et d’oppression. 
En 2014, la LDH a engagé une 
campagne et des travaux sur la lutte 
contre les extrêmes droites. 
En Pays-de-la-Loire, de nombreuses 
actions ont été conduites.

La section du Mans anime le Collectif 
réagir pour la démocratie, composé de 
partis politiques, de syndicats, 
d’associations et de citoyens 
indépendants. L’objectif est de lutter 
contre la montée des idées d’extrême 
droite et la montée de l’abstention. 

Dans ce cadre, il y a eu quatre 
projections-débats du film Main brune sur 
la ville à Allonnes, Le Mans, La Flèche et 
Mamers. Des communiqués de presse et 
des ateliers en réseaux sur des 
thématiques ont été mobilisés, et des 
Etat généraux se sont tenus le 4 avril 
pour restituer ces travaux.
La section de Nantes et du pays nantais 

a proposé un débat ouvert pour  
« Combattre les idées des extrêmes 
droites, porter des valeurs sociales et 
démocratiques », le 9 janvier 2014 à la 
Manufacture des tabacs.

De même une conférence-débat a été 
organisée le 5 février 2014, à la salle 
Bretagne, à Nantes, où deux-cent-
cinquante personnes, dont de nombreux 
étudiants, ont pu échanger autour du 
thème « Agir pour l’égalité et la 
démocratie ». 
Les intervenants étaient Annie Collovald,  
Serge Paugam et Jean-Pierre Dubois.

Après chacune des élections, la section a 
ouvert le débat à la Manufacture des 
tabacs : 
•	 le 3 avril sur « La situation au 
lendemain des municipales et à la veille 
des européennes » ;
•	 le 5 juin sur « Après les élections 
européennes ? Face aux crises et à 
l’insécurité sociale, n’y aurait-il pas une 
course de vitesse entre une issue 
solidaire et une issue autoritaire du 
chacun pour soi et chacun chez soi ? ».

La section de Saint-Nazaire était 
présente, le 30 novembre, lors de la 
manifestation « Marchons contre le 
racisme », où il a été fait lecture d’un 
texte commun Mrap – LDH nazairiens.
Suite à la conférence-débat du 
17 octobre 2014 sur « Le redressement 
de l’école » du collectif Racine 
(enseignants membres ou proches du 
FN) à laquelle nous avons assisté, la 
section de Saint-Nazaire a réagi par un 
communiqué, tandis qu’un tract des 
lycéens, répondant parfaitement aux 
idées préconisées par le collectif Racine 
et le FN, était distribué à la sortie des 
lycées et facultés.

La délégation régionale a par ailleurs fait 
la promotion du livre En finir avec les 
idées fausses propagées par l’extrême 
droite de P. Y. Bulteau et soutenu par 
la LDH.

La section de La Roche-sur-Yon est 
intervenue dans des établissements 
scolaires sur différents thèmes : 
« Les droits et devoirs des enfants » ; 
« Vivre avec son handicap » ; « Lutter 
contre les discriminations » ; « Egalité 
fille - garçon »  ; « Guerre 14-18 » ; 
« Histoire de la LDH » ainsi que « Egalité 
homme - femme », avec la participation 
de Nadja Djerrah.

A La Roche-sur-Yon, à la Maison de 
quartier des Pyramides a été organisée 
la projection du film Se battre, dans le 

cadre de la Journée contre la misère.
Les Sables d’Olonne ont participé au 
Forum du printemps de la laïcité, le 
samedi 14 juin, sur le remblai : la section 
a préparé et animé une exposition sur 
« La laïcité : projet d’avenir ou idée 
ringarde », titre d’ailleurs repris par le 
journal Ouest France.
Les Sables d’Olonne ont participé le 
11 novembre 2014 au film-débat sur 
les fusillés pour l’exemple.

Défendre l’égalité 
entre les femmes  
et les hommes
La LDH dénonce la persistance des 
violences, des inégalités et des 
discriminations qui touchent les femmes 
dans tous les domaines. Le 11 janvier, 
l’ensemble des sections a appelé à 
manifester pour le droit à l’avortement 
remis en cause en Espagne.

La LDH Nantes et du pays nantais a diffusé 
le 29 janvier un communiqué pour faire 
la promotion des « ABCD de l’égalité », 
ainsi qu’un communiqué le 16 mai pour 
soutenir la journée « Ce que soulève la 
jupe ». Enfin, le 14 mars, la section 
d’Angers a participé à une soirée-
conférence sur le Sud Soudan et à une 
manifestation de femmes soudanaises.

Sensibiliser aux 
droits de l’Homme
Les questions autour de la citoyenneté et 
de l’effectivité des droits constituent une 
des préoccupations essentielles de la 
Ligue des droits de l’Homme. 
L’indivisibilité des droits consiste à ne pas 
séparer les droits civils et politiques des 
droits économiques, sociaux, culturels et 
environnementaux.

En Pays-de-la-Loire, de nombreuses 
actions de sensibilisation aux droits de 
l’Homme ont été conduites : dans des 
établissements de formation, ailleurs…

En décembre, la jeune section de 
Mamers a proposé une exposition 
itinérante sur « Qu’est-ce que la Ligue 
des droits de l’Homme ? », avec 
illustration par les toiles de Marie-Noëlle 
Leroi (ligueuse depuis de nombreuses 
années sur Alençon avant de l’être à 
Mamers) et diffusion d’un film, suivi d’un 
débat au centre culturel Saugonna sur 
la question des migrants à Calais.
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Adhérer à la LDH
Pour adhérer directement sur Internet, rendez-vous sur www.ldh-france.org/Adherer
ou envoyez ce bulletin à LDH - 138, rue Marcadet, 75018 Paris

 Mme   M.

Adresse  :

Prénom :

Tél. :

Mail :

 Je souhaite adhérer à la LDH.

La LDH s’est associée au Collectif 
nazairien pour la réhabilitation des fusillés 
pour l’exemple dont l’exposition tournante 
de cent-vingt documents A3, inaugurée le 
11 novembre à Saint-Nazaire, continue 
son périple à l’IUT de Saint-Nazaire, à 
La Chapelle-Launay, à Guérande, tandis 
que le film Fusillés pour l’exemple est 
toujours projeté.
La présence du Collectif le 11 novembre 
à Saint-Nazaire lors de la 
commémoration de l’entrée en guerre 
s’est manifestée par le dépôt d’une gerbe 
et la lecture d’un texte à l’issue de la 
cérémonie, tandis qu’une banderole 
demandant la réhabilitation de tous les 
fusillés pour l’exemple de 14/18 était 
déployée en marge de la cérémonie. 

A Batz-sur-Mer, de même qu’à Nantes, 
le représentant local du Collectif nazairien 
a déposé une gerbe au monument aux 
morts à l’issue de la cérémonie officielle.
Sur les droits de l’Homme et les lieux de 
privation de liberté, les sections de 
La Roche-sur-Yon et de Nantes et du 
pays nantais ont participé au Collectif 
prison.

La section de La Roche-sur-Yon participe 
à un conseil d’évaluation et a projeté 
le film Le Déménagement dans plusieurs 
lycées. Le Mans participe aussi à un 
Collectif de surveillance de la prison. 
Participation de plusieurs sections à des 
forums d’associations sur les maisons 
d’arrêt de Fontenay-le-Comte et de 
La Roche-sur-Yon.

Enfin, notons la participation de la section 
d’Angers à la commémoration de 
l’abolition de l’esclavage, à Trélazé, le 
24 Mai, à la Journée mondiale pour la 
paix, le 21 septembre, ainsi qu’à Mix’Cité, 
le 8 novembre.



En Pays-de-la-Loire, de nombreuses initiatives ont été prises afin de faire vivre cette 
campagne.

Dans le cadre de la campagne nationale de la LDH, Angers a organisé, le 15 mars, 
la tenue de stands et des distributions de tracts ; Saint-Nazaire a optimisé l’envoi de 
la documentation nationale en élaborant un tract visant à faire voter les citoyens. 
La section de Nantes et du pays nantais a déployé un large effort militant pour diffuser 
les tracts de la campagne « Ma ville, ma vie, je la veux...» avant les élections de l’année 
2014. Le sujet est abordé aussi lors de l’une de nos interventions auprès de jeunes en 
service civique, intervention faite, le 6 mars, à la demande d’Unis-cité. Enfin, le collectif 
« Réagir pour la démocratie » du Mans s’est inspiré de la documentation nationale pour 
élaborer un tract visant à faire voter les citoyens.

A l’occasion des élections municipales 
de 2014, la Ligue des droits de 
l’Homme a engagé une campagne sur 
le thème « Municipales : notre affaire ! ». 
Celle-ci invitait à une mobilisation 
sur différents sujets déclinés sur les 
thèmes « Ma ville, ma vie, je la veux... 
accueillante, démocratique, fraternelle, 
juste, libre, ouverte et solidaire ». Elle 
visait notamment à combattre tous 
les discours de haine ou de rejet 
développée par certains candidats. 
Elle entendait par ailleurs promouvoir 
des pratiques susceptibles de favoriser 
l’exercice de la citoyenneté, d’améliorer 
l’égalité entre les individus et de 
lutter contre toutes les formes de 
discriminations.



Section
Angers 
22 rue du Maine
Bat B
49100 Angers
02 41 27 32 64
angers@ldh-france.org

Section
Le Mans 
ldh.lemans@orange.fr
07 88 33 05 16

Section
Nantes Pays nantais 
4 Place de la Manufacture 
44000 Nantes
02 51 86 22 39
Fax. 02 40 29 40 60
ldh.nantes@orange.fr

Section
Saint-Nazaire 
Agora 1901
2 bis avenue Albert de Mun
44600 Saint-Nazaire
ldhsaintnazaire@gmail.com

Fédération
Vendée
134 boulevard Branly 
Cité des Forges
Bât. A - Esc. E
85000 La Roche-sur-Yon

Section
La Roche-sur-Yon 
3 place Napoléon
Galerie de l’Empire
85000 La Roche-sur-Yon	

Section
Les Sables d’Olonne 
ldh85100@ifrance.com	

LES CONTACTS 
DANS VOTRE 
RÉGION

138 rue Marcadet – 75018 Paris
Tél. 01 56 55 51 00 – Fax 01 42 55 51 21 
ldh@ldh-france.org – www.ldh-france.org

— Ligue des droits de l’Homme LdH

Pour obtenir les coordonnées d’une autre section ou fédération, contactez le comité régional des Pays-
de-la-Loire. 


